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Les cantines du 13e valorisent 
les biodéchets

La protection de la planète, cela s’apprend dès 
le plus jeune âge. Pour sensibiliser les enfants, 
depuis mars 2018, la Caisse des écoles du 13e 
propose aux enfants de certaines cantines du 13e 
de contribuer au tri des déchets. D’une part les 
emballages : pots de yaourts, petits emballages 
de gâteaux ou de fromages… D’autre part, les 
biodéchets, c’est à dire les déchets de cuisine et 
restes de repas : pain, fruits, légumes, entamés 
ou pas mangés, épluchures… En maternelle, les 
enfants aident les adultes à rassembler les dé-
chets au centre de la table et ce sont les adultes 
qui les jettent. En élémentaire, les enfants trient 
leurs déchets sur leur plateau et selon les sites, ce 
sont eux ou les agents de la Caisse des Écoles qui 
jettent les déchets triés dans des sacs spéciaux. 
Le résultat est impressionnant. De mars à dé-
cembre 2018, la Caisse des Écoles a collecté et 
mis au recyclage 34 tonnes de biodéchets. Ils 
ont été acheminés vers des usines de métha-
nisation où ils ont été stockés dans des cuves 
pour se décomposer. En se décomposant les 
biodéchets dégagent du méthane, une source 

d’énergie renouvelable qui permet de produire 
de l’électricité, de la chaleur, du carburant pour 
les voitures… et génère un résidu qui peut être 
transformé en engrais. Quant aux petits embal-
lages, leur tri est d’autant plus efficace que de-
puis 2019, les centres de tri du Syctom qui traite 
et valorise les déchets ménagers des Parisiens, 
disposent de nouveaux trieurs optiques. Ceux-
ci peuvent traiter désormais tous les emballages. 
C’est autant de plastique qui ne partira pas dans 
l’incinérateur… 
Le tri des biodéchets n’est qu’une première étape 
qui permet de réduire les déchets de la cantine. 
Car si trier c’est bien, éviter de produire des dé-
chets c’est encore mieux. Des actions contre le 
gaspillage alimentaire avec la participation des 
enfants sont progressivement mises en place. 
D’ores et déjà, la Caisse des Écoles du 13e a 
augmenté le rythme des commissions de menus 
auxquelles sont associés les enfants, les associa-
tions de parents notamment. Objectif : élaborer 
des menus que les enfants aiment davantage. 
Pour qu’il en reste moins à jeter dans l’assiette… 

Depuis 2018, les enfants de onze écoles du 13e effectuent le tri des déchets 
alimentaires à la cantine. 34 tonnes de biodéchets ont déjà pu être recyclés. 

Des épiceries 
solidaires 
Un monde durable, c’est aussi un 
monde où chacun peut manger à sa 
faim… Pour les familles dans la pré-
carité enregistrées à ses permanences 
d’accueil, le Secours Populaire a ouvert 
une épicerie sociale rue de la Colonie. 
On peut y acheter, pour une participa-
tion symbolique, des fruits, légumes, 
laitages… donnés par les superettes et 
les grandes enseignes et dont les dates 
de péremption sont courtes. Dans le 
même esprit, l’Association Générale des 
Etudiants de Paris (AGEP) propose aux 
étudiants disposant de peu de ressources 
une épicerie solidaire, Agoraé, où ils 
peuvent trouver à 10 % du prix habi-
tuel des produits d’hygiène ou frais de 
bonne qualité grâce à leurs partenaires, 
Biocoop et la Banque alimentaire. Parce 
que la précarité isole, l’association y or-
ganise régulièrement des événements 
conviviaux. 
Épicerie sociale de la rue  
de la Colonie | rue de la Colonie, 
à l’angle de la rue Bobillot
Agoraé, épicerie solidaire et lieu 
de vie pour les étudiants | 3 allée 
Paris-Ivry
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